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PROPOSITION DE RÉSOLUTION

LA CHAMBRE DES REPRÉSENTANTS,

A. Considérant que les femmes sont victimes de dis-
criminations dans différents domaines et que leurs pos-
sibilités en matière d’émancipation sont limitées :

– leurs chances de promotion sont plus faibles,
– elles sont moins scolarisées que les garçons,

– elles peuvent être répudiées... ;

B. Considérant que le «Plan d’action national pour
l’intégration de la femme au développement » ouvre
quatre champs d’action, à savoir : l’éducation, la santé,
le travail et la lutte contre la pauvreté ainsi que la ré-
forme du Mudawana et du système électoral ;

C. Considérant que le Mudawana est un code reli-
gieux qui concerne le «statut personnel» et règle des
questions telles que l’héritage, le mariage, la répudia-
tion et les liens familiaux et que ledit code constitue, à
maints égards, une entrave à l’émancipation féminine ;

D. Considérant que diverses organisations fémini-
nes locales s’emploient à régler la question du statut
personnel et de la position de la femme ;

E. Considérant qu’au Maroc, donner le jour à un en-
fant en dehors des liens du mariage peut avoir de gra-
ves conséquences :

– la mère peut se voir infliger une peine de deux à
six mois d’emprisonnement,

– elle risque l’exclusion sociale et économique de la
part tant de sa famille que de la société,

– certaines mères célibataires se suicident, d’autres
abandonnent leur enfant, s’engagent dans la prostitu-
tion et vivent à la rue,

– les mères ressentent un immense sentiment de
culpabilité et craignent des représailles directes de la
part de leur entourage et des autorités ;

F. Considérant que beaucoup de ces mères céliba-
taires viennent des campagnes et ont été employées
comme bonnes à tout faire ou comme servantes dans
l’une ou l’autre famille aisée en ville et qu’elles sont
souvent victimes de mauvais traitements et d’abus
sexuels et que toute forme de vie affective et tout con-
tact social leur sont interdits ;

VOORSTEL VAN RESOLUTIE

DE KAMER VAN VOLKSVERTEGENWOORDIGERS,

A. Overwegende dat vrouwen in Marokko op diverse
vlakken worden achtergesteld en onvoldoende ruimte
tot emancipatie krijgen :

– ze maken minder kans op promotie,
– ze moeten het onderspit delven als het op scho-

ling aankomt,
– ze kunnen verstoten worden door hun echtgeno-

ten,… ;

B. Gelet op het «Nationaal actieplan voor de integra-
tie van de vrouw in de ontwikkeling» dat aanstuurt op
acties binnen vier domeinen, met name opvoeding,
gezondheid, arbeid en de strijd tegen de armoede, de
hervorming van de Mudawana en van het verkiezings-
stelsel ;

C. Overwegende dat de Mudawana een religieuze
code is met betrekking tot het «persoonlijk statuut» en
zaken regelt als erfenis, huwelijk, repudiatie (verstoting)
en familiebanden en dat deze code op diverse vlakken
vrouwen in hun emancipatie hindert ;

D. Gezien diverse lokale vrouwenorganisaties zich
actief bezighouden met de problematiek van het per-
soonlijk statuut en de positie van de vrouw ;

E. Gezien een vrouw die een buitenechtelijk kind
krijgt in Marokko te maken heeft met de volgende ge-
volgen :

– het risico op een gevangenisstraf van twee à zes
maanden,

– de sociale en economische uitsluiting door zowel
haar familie als de samenleving;

– sommige alleenstaande moeders plegen zelf-
moord, anderen laten hun kinderen achter en stappen
in de prostitutie en het straatleven,

– een immens schuldgevoel en vrees voor repre-
sailles van de directe omgeving en de overheid ;

F. Gezien vele van deze alleenstaande moeders van
het platteland komen, ooit «petite bonne» of huismeid
waren bij een of andere welgestelde familie in de stad
en dikwijls een zeer slechte behandeling moeten on-
dergaan, vaak seksueel misbruikt worden en waarbij
hen elke vorm van affectie en sociaal contact ontzegd
wordt ;
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G. Considérant que si un homme leur promet le ma-
riage, beaucoup de ces filles mordent à l’hameçon dans
l’espoir de mettre fin à leur situation sans issue, mais
sont souvent abusées, se retrouvent enceintes et que
le père refuse de reconnaître l’enfant ;

H. Considérant que d’autres jeunes filles également
– des ouvrières et des étudiantes – sont victimes de
tels refus de reconnaissance de paternité et qu’au cours
de leur grossesse, elles sont obligées de vivre dans
l’isolement, dans un climat de mensonge permanent
vis-à-vis de leur proches et qu’elles vivent dans l’an-
goisse à la maternité, conscientes qu’à tout moment,
la police peut les arrêter et les traduire devant les tri-
bunaux ;

I. Considérant que quelques organisations locales
prennent en charge ces mères célibataires, les recher-
chent dans les maternités et essaient de les remettre
dans le « droit chemin » par le biais d’un accompagne-
ment intensif sur les plans social, économique et juri-
dique en mettant l’accent sur le fait que :

– les enfants, la famille tout comme les pères puta-
tifs doivent être associés au processus de réintégra-
tion ;

– le droit à l’éducation est un élément essentiel dans
le cadre d’une approche correcte de la problématique
des mères célibataires ;

– bien que le droit à l’éducation soit inscrit dans la
loi, nombreuses sont les filles des régions rurales qui,
pour des raisons essentiellement dues à la pauvreté
de leur famille, se voient interdire d’aller à l’école ;

– l’application systématique de la loi sur l’obligation
scolaire constituerait un grand progrès dans le cadre
de l’approche adéquate de la problématique des mères
célibataires ;

J. Considérant que, depuis le début des années 70
jusqu’au début des années90, la planification familiale
reposait sur un programme national élaboré par le mi-
nistre de la Santé publique, programme dont les com-
posantes essentielles étaient les services de santé de
première ligne, les pharmaciens, les visites à domicile
et 24 centres provinciaux chargés de la diffusion des
moyens contraceptifs;

K. Considérant qu’à partir du milieu des années 90,
ce programme a subi de profondes modifications :

G. Gezien vele van deze meisjes toehappen bij een
voorstel tot huwelijk, in de hoop daarmee een einde te
stellen aan hun uitzichtloze situatie, maar daarbij vaak
misbruikt en zwanger worden en geconfronteerd wor-
den met een man die weigert te erkennen dat het kind
van hem is ;

H. Overwegende dat ook andere meisjes –
arbeidsters en studenten – het slachtoffer worden van
zulke ontkenning, gedwongen zijn om tijdens de zwan-
gerschap in afzondering te leven en voortdurend te lie-
gen tegenover de naaste omgeving, waarbij hen een
angstige periode in het ziekenhuis wacht waar ze elk
moment kunnen opgepakt worden door de politie om
berecht te worden voor prostitutie ;

I. Gezien er ook enkele lokale organisaties bestaan
die zich ontfermen over deze alleenstaande moeders,
hen opzoeken in de ziekenhuizen en hen op het ‘goede’
pad trachten te brengen door een intensieve sociale,
economische en juridische begeleiding en er op wijzen
dat :

– niet alleen de alleenstaande moeders zelf, maar
ook de kinderen, de familie én de vermeende vaders in
het proces van (re)integratie moeten betrokken wor-
den ;

– het recht op onderwijs een essentieel onderdeel is
van een degelijke aanpak van de problematiek van de
alleenstaande moeders ;

– het recht op onderwijs dan wel in een wet mag
ingeschreven zijn, in werkelijkheid zijn er vele meisjes in
de rurale gebieden die niet naar school kunnen en mo-
gen gaan, en dat vooral armoede hierin een rol speelt ;

– de wet op de schoolplicht consequent moet toege-
past worden voor een stap in de richting van een juiste
aanpak van de problematiek van de alleenstaande moe-
ders ;

J. Gezien van bij de aanvang van de jaren ’70 tot het
begin van de jaren ’90 gezinsplanning in Marokko
steunde op een nationaal programma dat door het mi-
nisterie van Volksgezondheid werd uitgewerkt en dat
hierin de eerstelijns gezondheidsdiensten, particuliere
apotheken en huisbezoeken de belangrijkste middelen
vormden, samen met 24 provinciale centra die inston-
den voor de verspreiding van contraceptiva ;

K. Gezien vanaf het midden van de jaren ’90 er en-
kele belangrijke veranderingen aan dit programma zijn
doorgevoerd :



52378/001DOC 50

C H A M B R E   5e  S E S S I O N  D E  L A  5 0 e  L É G I S L A T U R EK A M E R    5e   Z I T T I N G  V A N  D E  5 0 e  Z I T T I N G S P E R I O D E 20032002

– l’accent a été mis de plus en plus sur les métho-
des contraceptives à long terme,

– les médias notamment la télévision et la radio, ont
été associés à la promotion de la planification fami-
liale,

– la qualité des services d’aide a été renforcée: des
études scientifiques ont été commandées, les méde-
cins ont été formés, les méthodes recommandées ont
été rendues plus accessibles ;

L. Considérant que ces mesures ainsi que d’autres
mesures politiques ont été couronnées de succès et
qu’au fil des années, l’utilisation des moyens contra-
ceptifs a progressivement augmenté, mais que l’étude
«Pan-Arab Maternal and Child Survey», réalisée en
1997, a mis en exergue la grande différence existant
entre les centres urbains et les régions rurales ;

M. Considérant que les résultats encourageants ne
pourraient toutefois occulter quelques problèmes gra-
ves énoncés ci-après, qui méritent qu’on leur accorde
plus d’attention si l’on veut réaliser des progrès dans
le domaine de la santé génétique :

– les régions rurales ne sont pas suffisamment ap-
provisionnées en contraceptifs,

– malgré tout, l’accent n’est pas encore suffisam-
ment mis sur les méthodes à long terme,

– l’accès est trop limité pour certains groupes ci-
bles spécifiques parmi lesquels les adolescents et les
adultes célibataires,

– la pauvreté, le manque d’instruction ainsi que le
rôle et l’influence de l’homme dans le choix d’un con-
traceptif ;

N.  Considérant le nombre exceptionnellement élevé
de femmes mourant en couches: 228 décès pour 100.000
naissances, ce qui est un chiffre très élevé par rapport à
la Belgique, par exemple,(8 pour 100.000) ;

O.  Considérant que trop de naissances ont lieu à
domicile, sans l’aide de personnel spécialisé et que
cette situation est due à deux causes essentielles :

– le problème, bien connu, des difficultés de dépla-
cement : beaucoup de villages sont difficilement ac-
cessibles et les moyens de transport adéquats font
cruellement défaut,

– la pénurie de sages-femmes qualifiées : à la fin
des années 90, le pays ne comptait que 500 sages-
femmes!

– meer nadruk op voorbehoedsmiddelen met lang-
durige werking,

– media zoals televisie en radio werden ingescha-
keld om gezinsplanning te promoten,

– aan de kwaliteit van de hulpverlening werd ge-
werkt door wetenschappelijke studies te bestellen, dok-
ters op te leiden en de verkrijgbaarheid van de aange-
prezen methoden te verhogen;

L. Overwegende dat deze en andere beleids-
maatregelen hun vruchten hebben afgeworpen en het
gebruik van voorbehoedsmiddelen door de jaren heen
geleidelijk aan gestegen is, maar dat de zogenaamde
«Pan-Arab Maternal and Child Survey» uit 1997 wel
heeft aangetoond dat er toch een significant verschil is
tussen de stedelijke centra aan de ene kant en de ru-
rale regio’s anderzijds;

M. Overwegende dat ondanks de bemoedigende re-
sultaten, er enkele serieuze knelpunten blijven die meer
aandacht moeten krijgen wil men vooruitgang boeken
binnen dit domein van de reproductieve gezondheid,
zoals:

– de rurale gebieden worden nog steeds niet vol-
doende bevoorraad met de nodige contraceptiva,

– er is ondanks alles te weinig nadruk op methoden
die langdurig werken,

– de toegankelijkheid voor specifieke doelgroepen,
waaronder adolescenten en ongetrouwde volwassenen,
is te klein,

– er is de armoede, het gebrek aan een degelijke
scholing en de rol en invloed van de man op de keuze
van een voorbehoedsmiddel;

N. Gezien het uitzonderlijk hoge aantal vrouwen dat
sterft tijdens de bevalling, namelijk zo’n 228 doden per
100.000 geboorten wat zeer hoog is vergeleken met
bijvoorbeeld België (8 op 100.000);

O. Gezien het feit dat teveel geboorten thuis plaats-
vinden zonder een degelijke en professionele onder-
steuning, waarvoor twee oorzaken kunnen worden vast-
gesteld:

– dat er ten eerste het gekende transportprobleem
is, namelijk dat vele dorpen moeilijk bereikbaar zijn en
er een schrijnend gebrek is aan geschikte transport-
middelen,

– dat er een groot tekort is aan degelijk opgeleide
vroedvrouwen: eind jaren ’90 waren er maar 500 vroed-
vrouwen voor het hele land;
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P. Considérant que les responsables politiques con-
naissent ces problèmes et travaillent, depuis les an-
nées 1980, à un «Safe Pregnancy Program» et que
diverses stratégies ont été proposées sur le plan local
et au niveau des hôpitaux :

– campagnes de sensibilisation auprès des autori-
tés locales,

– amélioration des soins de première ligne avec mise
en exergue des soins pré- et postnataux,

– l’implication des sages-femmes traditionnelles,
– l’amélioration des services hospitaliers ;

Q. Considérant que L’UNICEF a aussi pris la me-
sure du problème et estime qu’il ne faut pas tenir compte
uniquement de la mortalité maternelle, mais qu’une très
grande attention doit également être accordée aux fem-
mes qui gardent des graves séquelles de complica-
tions survenues à l’accouchement ;

R. Considérant que certaines complications entraî-
nent le rejet de la femme par sa famille et par la com-
munauté et impliquent la perte de ses droits et que
l’UNICEF est d’avis que le «contexte de l’accouche-
ment» doit être amélioré et qu’il faut donner une forma-
tion de qualité aux sages-femmes traditionnelles ;

S. Considérant que les premiers cas de séropositi-
vité ont été enregistrés au Maroc à la fin des années
80 et que le ministère de la Santé publique a réagi par
la mise en place du «Comité National de Lutte Contre
le SIDA» (CNLCS) et qu’il a pris un certain nombre de
mesures :

– analyse du sang des donneurs,
– création de centres pour le suivi de la séropositi-

vité chez certains groupes spécifiques de la popula-
tion tels que les femmes enceintes et les tuberculeux ;

T. Considérant qu’à l’heure actuelle, le ministère de
la Santé publique s’attaque au problème de la séropo-
sitivité et du SIDA au moyen du «Plan stratégique na-
tional pour la lutte contre le SIDA» (2002 – 2004) et a
annoncé vouloir coopérer avec d’autres services offi-
ciels et diverses autres organisations non gouverne-
mentales et que l’on peut à présent parler d’une ouver-
ture des mentalités qui s’est traduite, entre autres, par
la reconnaissance de l’existence de la prostitution mas-
culine ;

U. Considérant que le nombre de malades atteints
du SIDA s’est mis à croître à partir de 1986 et qu’en
2001, on estimait qu’il y aurait 913 personnes malades
du SIDA et quelque 20.000 séropositifs, dont 60%
d’hommes, mais que ces chiffres sont contestés parce

P. Overwegende dat de beleidsverantwoordelijken op
de hoogte zijn van deze problemen, sinds begin jaren
’80 aan een zogenaamd «Safe Pregnancy Program»
werken en de volgende strategieën werden voorgesteld
op lokaal niveau en op niveau van de ziekenhuizen :

– bewustmakingscampagnes bij lokale autoriteiten,
– verbetering van eerstelijnshulp met nadruk op de

prenatale en de postnatale zorgen,
– betrekken van traditionele vroedvrouwen,
– verbetering van de dienstverlening in de zieken-

huizen ;

Q. Gezien ook UNICEF de problematiek erkent en
er op wijst dat er niet alleen naar de moedersterfte
moet gekeken worden, maar ook en voornamelijk aan-
dacht geschonken worden aan die vrouwen die ern-
stige en blijvende complicaties hebben opgelopen tij-
dens de bevalling ;

R. Gezien sommige verwikkelingen leiden tot
verstoting van de vrouw door haar familie en gemeen-
schap en een verlies van haar rechten inhouden; vol-
gens UNICEF moet de «bevallingscontext» verbeteren
en dient er werk gemaakt van een degelijke scholing
van traditionele vroedvrouwen ;

S. Overwegende dat de eerste gerapporteerde ge-
vallen van HIV in Marokko dateren van eind jaren ’80,
het ministerie van Volksgezondheid reageerde met het
zogenaamde «Multi-sectorale nationale comité tegen
aids» (CNLCS) en er een reeks maatregelen werd ge-
nomen zoals :

– de controle van bloed van donoren,
– de creatie van centra voor het opvolgen van HIV

bij specifieke groepen van de bevolking zoals zwan-
gere vrouwen en tuberculosepatiënten ;

T. Gezien het ministerie van Volksgezondheid de HIV-
en aidsproblematiek op dit moment benadert aan de
hand van het «Nationaal strategisch plan voor de strijd
tegen aids» ( 2002-2004), zij heeft aangekondigd te
zullen samenwerken met andere officiële diensten en
diverse niet gouvernementele organisaties en er ook
sprake is van een iets meer open houding waarbij on-
der meer het bestaan van mannelijke prostituees wordt
erkend;

U. Gezien sinds 1986 het aantal personen met aids
gestaag stijgt en er in 2001 werd gesproken over 913
personen met aids en zo’n 20.000 seropositieven waar-
onder 60% mannen, maar de opgesomde cijfers in twijfel
worden getrokken aangezien ze maar een magere em-
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qu’ils ne reposeraient que sur une base empirique fai-
ble, étant donné qu’à ce jour, aucune enquête natio-
nale n’a encore été réalisée ;

V. Considérant la complexité des problèmes et le fait
que ces thèmes s’inscrivent bien souvent dans la
sphère des tabous et sont ancrés dans un contexte
socio-économique, culturel et politique plus large ;

W. Considérant l’extraordinaire dynamisme des ONG
marocaines dont tout le poids repose souvent sur les
épaules de bénévoles enthousiastes ainsi que leur mode
d’action directe, le contact immédiat qu’elles entretien-
nent avec la population et le fait qu’elles contribuent au
développement du pays ;

DEMANDE AU GOUVERNEMENT :

A. De faire appel, pour réaliser une analyse plus
fouillée de la problématique, à des spécialistes, no-
tamment à des ONG et à d’autres organisations, aux
instances compétentes ainsi qu’à des experts tant au
Maroc que dans notre pays, et d’utiliser leur expérience
et leur connaissance des dossiers pour étayer les dé-
cisions et projets futurs ;

B. De valoriser l’action des ONG marocaines et de
les aider depuis la Belgique, étant entendu que si le
financement de la structure de base et l’augmentation
de l’aide financière directe sont indispensables, l’idéal
serait toutefois également que les autorités marocai-
nes s’ouvrent davantage aux ONG et aux autres orga-
nisations qui fournissent un travail utile ;

C. D’initier une dynamique de communication directe
avec les ONG marocaines permettant d’échanger une
masse d’informations et, le cas échéant, de mettre sur
pied une coopération durable ;

D. D’organiser des réunions d’informations provin-
ciales dans le cadre de «l’initiative coopération au dé-
veloppement – organisations de migrants» afin de sti-
muler les contacts entre les ONG marocaines et les
organisations belges de migrants ;

E. De veiller à ce que les futurs accords bilatéraux
accordent une plus grande attention à des thèmes tels
que les droits des femmes, la violence à l’égard des
femmes et des enfants, la santé sexuelle et génétique
en général ;

pirische basis zouden hebben en er bijvoorbeeld geen
nationale onderzoeken gehouden zijn tot nu toe;

V. Gezien de complexiteit van de problemen, het feit
dat de thema’s zich niet zelden in de taboesfeer situe-
ren en ingebed liggen in de ruimere socio-economi-
sche, culturele en politieke context;

W. Gezien de enorme dynamiek die uitgaat van de
Marokkaanse NGO’s - vaak ook daadwerkelijk gedra-
gen door bezielde vrijwilligers - hun zogenaamde di-
recte werking en het rechtstreekse contact met de be-
volking en het feit dat ze met hun werking bijdragen tot
de ontwikkeling van het land;

VRAAGT DE REGERING :

A. Voor een diepgaandere analyse een beroep te doen
op specialisten ter zake, namelijk NGO’s en andere
organisaties, bevoegde instanties en deskundigen in
Marokko en in eigen land, en hun kennis en inzichten
als basis te gebruiken voor toekomstige beslissingen
en projecten ;

B. De Marokkaanse NGO’s naar waarde te schatten
en hen ook vanuit België te ondersteunen, waarbij de
financiering van de basisstructuur en meer recht-
streekse financiële hulp in elk geval onontbeerlijk is,
maar waar het ideaal zou zijn dat ook de Marokkaanse
overheid meer openingen creëert naar NGO’s en an-
dere organisaties die nuttig werk leveren ;

C. Een directe communicatie op te zetten met de
Marokkaanse NGO’s om op die manier informatie uit
te wisselen waaruit eventueel een blijvende samenwer-
king kan ontstaan ;

D. Provinciale informatievergaderingen te organise-
ren in het kader van het «initiatief ontwikkelingssamen-
werking-migrantenorganisaties» om op deze manier
contacten te stimuleren tussen Marokkaanse NGO’s
en Belgische migrantenverenigingen ;

E. In de toekomstige bilaterale akkoorden meer aan-
dacht te besteden aan thema’s zoals de vrouwenrechten,
het geweld tegen vrouwen en kinderen en de seksuele
en reproductieve gezondheid in het algemeen ;
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F. De soutenir sans réserve les initiatives visant à
améliorer le statut juridique de la femme dans la so-
ciété marocaine et, étant donné que les instruments
juridiques existants s’avèrent souvent insuffisants ou
inadéquats et que les instances juridictionnelles ne dis-
posent pas du soutien et de la formation suffisants pour
pouvoir agir efficacement, de mettre à disposition no-
tre expérience en la matière, sans pour autant porter
atteinte à la spécificité culturelle marocaine ;

G. De faire prendre conscience aux ONG de l’im-
portance des divers problèmes précités, de les inciter
à considérer le Maroc comme un pays en développe-
ment et d’initier un processus de coopération avec des
ONG marocaines ;

 H. D’apporter une aide dans le domaine de l’assu-
rance maladie marocaine, étant donné que la Belgique
peut fournir une assistance technico-juridique pour l’éla-
boration des textes légaux nécessaires et pourrait orga-
niser un séminaire belgo-marocain consacré à cette
matière et, enfin, d’offrir également une aide financière ;

I. De contribuer à la recherche d’une solution au pro-
blème du manque criant de personnel médical qualifié,
en particulier d’obstétriciens et de gynécologues, en
accordant la priorité à la formation de personnel sup-
plémentaire maîtrisant la langue de la population ;

J. De respecter les normes de l’Organisation inter-
nationale du travail lors de la mise en oeuvre des pro-
jets de nature technique tels que la construction de
nouveaux bâtiments.
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F. De bereidheid om het juridisch statuut van de vrouw
in de Marokkaanse samenleving te verbeteren ten volle
te ondersteunen en onze expertise wat dat betreft ter
beschikking te stellen zonder daarbij afbreuk te doen
aan de Marokkaanse eigenheid en cultuur, aangezien
het bestaande juridisch instrumentarium vaak ontoe-
reikend blijkt en de rechtsprekende instanties vaak
onvoldoende ondersteuning en opleiding hebben om
daadwerkelijk te kunnen optreden ;

G. Belgische NGO’s het belang doen inzien van de
diverse problemen die hierboven vernoemd zijn en hen
aansporen Marokko als een land in ontwikkeling te be-
schouwen en een samenwerking met Marokkaanse
NGO’s op te starten ;

H. Ondersteuning te bieden op het vlak van de
Marokkaanse ziekteverzekering waarbij België juridisch-
technische bijstand met betrekking tot de creatie van de
nodige wetteksten kan leveren, een Belgisch-Marokkaans
seminarie zou kunnen organiseren en uiteindelijk ook een
financiële ondersteuning zou kunnen aanbieden ;

I. Mee te zoeken naar een oplossing voor het nij-
pend tekort aan medisch geschoold personeel en dan
vooral aan verloskundigen en gynaecologen, waarbij
de scholing van bijkomend personeel prioritaire aan-
dacht verdient en dit personeel de taal van de bevol-
king machtig dient te zijn ;

J. Bij de technische uitvoering van projecten zoals
de constructie van nieuwe gebouwen de ILO-normen
(International Labour Organisation) te respecteren.
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